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LA PREMIÈRE RÉSURRECTION 
ET LE RÈGNE DE MILLE ANS 

Apocalypse 20:4-6 

Il a déjà été noté qu’Apocalypse 20 se subdivise en quatre parties principales : 

1.  Satan est enchaîné pendant mille ans  (20:1-3) 
2.  Les âmes des croyants règnent avec Jésus pendant mille ans  (20:4-6) 
3.  Satan est relâché puis jeté dans l’étang de feu et de soufre  (20:7-10) 
4.  Les morts sont jugés au jugement dernier  (20:11-15) 

Nous avons déjà vu la première partie concernant l’enchaînement de Satan. Nous avions conclu 
que Satan est actuellement lié pendant toute la période du Nouveau Testament pour que l’Évangile 
puisse progresser dans le monde. Les versets 1 à 3 nous avaient fait voir les conséquences 
terrestres du règne actuel de Jésus. Les versets 4 à 6, que nous allons maintenant étudier, nous 
font voir les conséquences célestes de son règne actuel. Ces versets 4 à 6 nous décrivent le règne 
de mille ans exercé par Jésus-Christ et par ceux qu’il a ramenés à la vie. 

L’interprétation prémillénariste de ce passage affirme qu’il s’agit d’un règne terrestre qui durera 
littéralement mille ans et qui aura lieu après le retour du Seigneur. Apocalypse 19:11-16 nous avait 
fait voir le retour du Seigneur. Si le chapitre 20 décrit des événements qui surviennent 
chronologiquement après le chapitre 19, il serait normal de penser que ce « millénium » viendra 
après le retour du Seigneur. 

Cependant, comme nous avons vu à maintes reprises, la structure de l’Apocalypse en sections 
parallèles progressives nous amène à reconnaître que les chapitres 20 à 22 forment la dernière 
section du livre et que le chapitre 20 nous ramène encore une fois en arrière, au début de l’époque 
du Nouveau Testament. L’enchaînement de Satan a déjà commencé lors de la première venue de 
Jésus et durera pendant toute l’époque actuelle, jusqu’à peu de temps avant son retour. Juste 
avant la fin, Satan sera relâché pendant très peu de temps, puis sera définitivement vaincu (20:7-
10), après quoi aura lieu le jugement dernier décrit en Apocalypse 20:11-15. Cela s’accorde 
parfaitement avec le reste du Nouveau Testament qui nous annonce que le jugement dernier aura 
lieu lors du retour du Seigneur. Il est donc clair que le règne de mille ans, dont il est question dans 
notre passage, doit se produire avant son retour et non après. Tout comme l’enchaînement de 
Satan, ce règne s’étend de la première venue de Jésus jusqu’à son retour. 

Thème : Les chrétiens qui décèdent participent au règne actuel de Jésus-Christ. 

1.  Le lieu où ce règne est exercé  (20:4a) 
2.  Les participants à ce règne  (20:4b) 
3.  La nature de ce règne  (20:4c) 
4.  Le sort de ceux qui ne participent pas à ce règne  (20:5) 
5.  Les privilèges et responsabilités de participer à ce règne  (20:6) 
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1.  Le lieu où ce règne est exercé (20:4a) 

Jean nous rapporte ce qu’il a vu. « Je vis des trônes. À ceux qui s’y assirent fut donné le pouvoir 
de juger. » (20:4). À quel endroit ces trônes sont-ils localisés? Les dispensationalistes prétendent 
que c’est sur terre, en Palestine, à Jérusalem que ce règne sera exercé. Le texte ne dit cependant 
rien à ce sujet. Le mot « trône » dans l’Apocalypse est employé 47 fois et désigne un trône 
terrestre seulement trois fois : le trône de Satan à Pergame (2:13), le trône du dragon remis à la 
bête (13:2) et le trône de la bête sur lequel la cinquième coupe est déversée (16:10). Partout 
ailleurs et chaque fois qu’il est question de « trônes » du Christ ou des croyants, ces trônes sont 
toujours situés au ciel (3:21; 4:2; 11:16, etc.). Il est donc normal de penser que c’est encore le cas 
dans ce passage. Le verset 4 le confirme en disant : « Et je vis les âmes de ceux qui étaient morts 
sous la hache […] et de ceux qui ne s’étaient pas prosternés devant la bête. » (20:4). 

Que signifie le mot « âme » dans ce passage? 

Le mot âme dans la Bible peut désigner des hommes vivants sur terre (Actes 2:41); il peut aussi 
désigner les âmes désincarnées de gens qui sont morts. Ici, il est clair qu’il s’agit de personnes 
déjà décédées. La vision qui nous est présentée est celle des esprits désincarnés des chrétiens 
qui sont morts et qui sont montés au ciel avec le Seigneur. Cela nous fait penser à Apocalypse 
6:9 : « Je vis sous l’autel les âmes de ceux qui avaient été égorgés à cause de la parole de Dieu et 
du témoignage rendu. » Le combat mené par les chrétiens sur terre n’est qu’un aspect de leur 
histoire avant le grand jour du Seigneur. 

L’Apocalypse nous parle aussi de l’autre aspect, le côté victorieux et glorieux de l’Église qui est 
déjà entrée dans la présence du Seigneur au ciel. Certains se demandent comment il est possible 
que Jean ait pu voir ces âmes désincarnées. La réponse est qu’il les a vues dans une vision 
spéciale, tout comme il a déjà vu des anges, par exemple l’ange qui a lié Satan. 

2.  Les participants à ce règne (20:4b) 

Qui sont ceux qui ont le privilège de participer au règne du Christ décrit dans cette vision? 

Le verset 4 nous le dit : « Et je vis les âmes de ceux qui étaient morts sous la hache à cause du 
témoignage de Jésus et de la parole de Dieu, et de ceux qui ne s’étaient pas prosternés devant la 
bête ni devant son image et qui n’avaient pas reçu la marque sur le front ni sur la main. » (20:4). 
Ceux qui revinrent à la vie et qui régnèrent avec le Christ possèdent deux caractéristiques : Ils ont 
souffert le martyre et ils ont refusé la marque de la bête. Il peut s’agir d’un seul et même groupe de 
personnes (la deuxième partie de la phrase explique plus en détail la première partie) ou encore 
de deux groupes distincts. 

L’Apocalypse nous avait déjà décrit les ennemis du Christ et de son royaume comme étant ceux 
qui adorent la bête et son image et qui reçoivent la marque de la bête sur leur front ou sur leurs 
mains (13:8,15-17; 14:9-11). À l’inverse, les croyants qui demeurent fidèles au Seigneur sont 
décrits comme étant ceux qui ont obtenu la victoire sur la bête (15:2) ou qui n’ont pas adoré la bête 
et son image (13:15). Il nous semble donc que ce texte ne parle pas seulement des chrétiens 
morts martyrs, mais qu’il décrit tous les chrétiens demeurés fidèles au Seigneur tout au long de 
leur combat contre les forces antichrétiennes. Ils ont dû souffrir à cause de leur foi, parfois même 
jusqu’à la mort. Ils ont préféré demeurer loyaux envers leur Sauveur, au risque de perdre la vie. Ils 
goûtent maintenant à leur récompense dans les cieux. 

Il ne faut pas s’imaginer que ce sont seulement les chrétiens morts martyrs qui vivent et règnent 
actuellement avec Jésus-Christ, alors que les autres chrétiens reposeraient quelque part ailleurs 
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dans le monde céleste. Une telle pensée exclurait de ce privilège une vaste armée de chrétiens qui 
ne sont pas morts martyrs. C’est l’Église dans son ensemble qui reçoit cette promesse de vivre et 
de régner avec le Christ. 

3.  La nature de ce règne (20:4c) 

Le début du verset 4 nous dit : « À ceux qui s’y assirent fut donné le pouvoir de juger ». Le livre de 
l’Apocalypse s’intéresse beaucoup à la justice, en particulier envers les chrétiens persécutés. Il est 
donc très intéressant de voir que dans cette vision l’autorité de juger est confiée à ceux qui sont 
assis sur des trônes. C’est une façon de dire qu’ils règnent avec Jésus-Christ. Ce règne inclut 
l’autorité de prononcer des jugements. Quelle est exactement la nature de ces jugements? Le 
texte ne le dit pas. Peut-être s’agit-il simplement de la reconnaissance exprimée au Seigneur pour 
les jugements qu’il a lui-même exercés. Ou peut-être ces chrétiens au ciel ont-ils l’occasion de 
prononcer des jugements sur les événements qui se produisent sur la terre. Nous ne savons pas. 
D’une manière ou d’une autre, ils ont part au règne du Christ qui exerce son jugement (Matthieu 
19:28). La prière des âmes sous l’autel qui demandent que justice leur soit faite (6:9) trouve sa 
réponse au moins partielle dans cette vision. 

Nous arrivons à la phrase plus controversée de ce passage. « Ils revinrent à la vie et ils régnèrent 
avec Christ pendant mille ans. » (20:4). Les prémillénaristes disent que ce texte parle d’une 
résurrection physique. Les chrétiens ressusciteraient corporellement pour ensuite exercer un règne 
sur la terre avec le Christ pendant mille ans. Le verset 5 ne l’appelle-t-elle pas d’ailleurs « la 
première résurrection »? Il est vrai que le verbe traduit par « ils revinrent à la vie » (qui veut dire 
« vivre ») peut signifier la résurrection physique (Matthieu 9:18; Romains 14:9; 2 Corinthiens 13:4; 
Apocalypse 2:8). Cependant, il peut également signifier la vie nouvelle qui est déjà commencée 
sur cette terre par le Saint-Esprit (Galates 2:19-20; Galates 3:11-12; Hébreux 10:38; 1 Pierre 2:5; 
2:24) et qui se continue lorsque les chrétiens sont réunis au Seigneur après leur mort 
(1 Thessaloniciens 5:10). 

La première résurrection est-elle physique ou spirituelle? 

Plus loin, il sera question de la résurrection physique (20:11-14). La résurrection physique n’est 
donc pas encore arrivée aux versets 4 et 5. La seule façon de pouvoir dire qu’il s’agit de la 
résurrection physique des croyants est d’affirmer qu’il y aura deux résurrections physiques 
séparées dans le temps, une première avant le millénium qui sera celle des croyants, puis une 
autre après le millénium qui sera celle des non-croyants. 

Le problème avec cette idée est que cela contredit le reste des Écritures qui nous annoncent une 
seule résurrection générale des croyants et des incroyants en même temps (Jean 5:28-29; Actes 
24:15). L’apôtre Paul déclare que le dernier ennemi qui sera détruit, c’est la mort (1 Corinthiens 
15:26). Il fait cette affirmation dans le contexte du magnifique chapitre sur la gloire de la 
résurrection qui nous attend. Le dernier ennemi qui sera détruit, c’est la mort, au moment où les 
chrétiens recevront leur corps glorieux incorruptible! Comment alors concevoir qu’après la 
résurrection corporelle des croyants il pourrait y avoir encore des ennemis qui se lèvent contre 
nous ou contre le Seigneur? Pensons à la grande tribulation, à la bataille d’Harmaguédon avant le 
millénium et finalement à la révolte générale de Satan et de ses troupes à la fin du millénium. 
Comment concevoir que nous pourrions vivre avec nos corps ressuscités et glorifiés dans un 
millénium terrestre sur une terre qui n’a pas encore été purifiée par le feu? 

Un autre problème avec l’interprétation dispensationaliste est de croire qu’il y aurait au moins deux 
résurrections des croyants : celle au moment de l’enlèvement secret de l’Église et celle des 
croyants qui traverseront la grande tribulation, résurrection qui surviendrait sept ans plus tard, juste 
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avant le millénium. Comment alors comprendre que ces deux résurrections de croyants s’appellent 
« la première résurrection »? (C’est l’une des raisons pour lesquelles certains prémillénaristes 
croient que l’enlèvement de l’Église surviendra seulement après la supposée tribulation). Pour 
toutes ces raisons, nous croyons qu’il n’y aura qu’une seule résurrection physique décrite en 
Apocalypse 20:11-14, que cette résurrection sera générale (elle comprendra aussi bien la 
résurrection des croyants que des incroyants) et qu’elle surviendra à la toute fin de l’histoire, avant 
l’entrée dans l’éternité. Par conséquent, « la première résurrection » d’Apocalypse 20:5 doit être 
spirituelle. 

Ceux qui revinrent à la vie et qui régnèrent avec Christ pendant mille ans sont les âmes des 
croyants décédés, déjà vus au début du verset 4. Ils sont demeurés fidèles pendant leur vie difficile 
sur terre, et maintenant qu’ils sont morts, ils vivent et règnent avec Christ au ciel. Jean les voit 
vivants, non pas dans le sens qu’ils posséderaient leurs corps, mais dans le sens qu’ils se 
réjouissent de la vie au ciel en communion avec Jésus-Christ. Cette vie est remplie de bonheur 
(Philippiens 1:23; 2 Corinthiens 5:8). Ils sont assis sur des trônes et ils ont part au règne de leur 
Sauveur ressuscité. Ce règne céleste est l’accomplissement de la promesse qui est faite au 
vainqueur. « Le vainqueur, je le ferai asseoir avec moi sur mon trône, comme moi j’ai vaincu et me 
suis assis avec mon Père sur son trône. » (3:21). Jésus s’est déjà assis sur son trône avec son 
Père lors de son ascension. Son règne a déjà commencé il y a bien longtemps. 

Plusieurs passages du Nouveau Testament nous affirment que, déjà durant cette vie terrestre, les 
chrétiens ont commencé à participer à la résurrection de Jésus et à régner avec lui. « Nous avons 
donc été ensevelis avec lui dans la mort par le baptême, afin que, comme Christ est ressuscité 
d’entre les morts par la gloire du Père, de même aussi nous marchions en nouveauté de vie. » 
(Romains 6:4). « Nous qui étions morts par nos fautes, il nous a rendus à la vie avec le Christ […] 
Il nous a ressuscités ensemble et fait asseoir ensemble dans les lieux célestes en Jésus-Christ. » 
(Éphésiens 2:5-6). « Ensevelis avec lui par le baptême, vous êtes aussi ressuscités en lui et avec 
lui, par la foi en la puissance de Dieu qui l’a ressuscité d’entre les morts. » (Colossiens 2:12). « Si 
donc vous êtes ressuscités avec le Christ, cherchez les choses d’en haut, où le Christ est assis à 
la droite de Dieu. » (Colossiens 3:1). 

Nous avons déjà la joie sur cette terre d’être unis à la mort et à la résurrection de notre Sauveur. 
Ce sera encore plus merveilleux lorsque nous quitterons cette terre lors de notre mort et que notre 
âme ira rejoindre le Seigneur exalté dans son règne. Lorsqu’il décide de retirer de cette vie ses 
fidèles, il les fait entrer dans la joie de sa présence et dans la plénitude de son règne au ciel. Nous 
n’avons pas à attendre un supposé millénium terrestre dans un monde encore déchu pour que 
cette promesse s’accomplisse. Elle s’accomplit dès le moment de notre mort! Nous pouvons donc 
parler d’un millénium déjà inauguré et d’un règne actuel qui va durer jusqu’au retour de Jésus-
Christ. 

Quelle consolation l’annonce de ce règne avec Jésus-Christ procure-t-elle aux chrétiens? 

Rappelons-nous que le livre de l’Apocalypse est destiné à des chrétiens subissant la persécution. 
Certains d’entre eux sont morts à cause de leur foi. Quel grand réconfort pour l’Église d’entendre 
ces paroles victorieuses! Jean voit leurs âmes qui règnent sur des trônes! Parfois au milieu des 
épreuves difficiles à supporter, parfois subissant la mort cruelle, ces chrétiens, par la grâce de 
Dieu, persévéraient fidèlement dans leur témoignage, en ayant cette grande promesse de victoire. 
Quand ils étaient maltraités, persécutés, ridiculisés à cause de leur foi, ils avaient la merveilleuse 
promesse que ces mauvais traitements allaient se transformer en un règne glorieux. Dès leur mort, 
ils vont rejoindre le Seigneur de l’univers qui est assis à la droite de son Père dans le ciel et qui 
règne déjà sur l’univers entier. 
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Pour nous aussi ces paroles sont un puissant encouragement, comme pour les chrétiens de toutes 
les générations passées et à venir. Nous pouvons vivre par la foi en supportant les tentations et en 
affrontant le monde avec une bonne attitude. Peu importe les adversités, nous pouvons ternir 
ferme et persévérer jusqu’au bout. Nous régnons déjà avec le Seigneur dès aujourd’hui. Le jour de 
notre mort, nous entrerons dans la joie de la vie et du règne glorieux de notre Seigneur et Sauveur. 

4.  Le sort de ceux qui ne participent pas à ce règne (20:5) 

Le verset 5 contient une sorte de parenthèse dans le développement des idées : « Les autres 
morts ne revinrent pas à la vie jusqu’à ce que les mille ans soient accomplis. C’est la première 
résurrection. » (20:5). 

Qui sont les autres morts? 

Une distinction est faite entre les premiers morts (les chrétiens) et « les autres morts ». Il s’agit des 
non-chrétiens qui ne participent pas aux privilèges des chrétiens. Certains interprètent « ne 
revinrent pas à la vie » dans le sens d’une résurrection physique. Les non-chrétiens morts ne 
revinrent pas à la vie physique avant la fin des mille ans. L’expression « revenir à la vie » aurait 
alors un sens différent du verset 4. Ce n’est pas le seul endroit où l’apôtre Jean emploie le mot 
« vie » dans deux sens différents (Jean 5:25,28). De plus, dans notre passage, le mot « mort » est 
lui aussi employé dans deux sens différents : la mort physique au verset 4 et la mort spirituelle (ou 
seconde mort) au verset 6. D’autres comprennent ce verset dans le sens d’une résurrection 
spirituelle, comme le verset précédent. Les non-chrétiens morts ne revinrent pas à la vie spirituelle 
pendant tous les mille ans, contrairement aux chrétiens. 

On peut dire que les chrétiens qui sont au ciel sont morts physiquement, mais qu’ils vivent et 
règnent spirituellement avec le Christ dans la gloire. Les autres morts, eux, sont morts aussi bien 
physiquement que spirituellement. Ils ne reviendront jamais à la vie spirituelle pour régner avec le 
Christ. Pendant l’intervalle de temps qui s’écoule entre leur mort physique et le jugement dernier, 
ils ne reçoivent aucun réconfort ni aucune bénédiction. Ils n’ont aucune part à la première 
résurrection. Ils sont conscients et vivent dans les grands tourments en attendant le jugement 
dernier. Lorsqu’ils étaient sur la terre, ils pouvaient bien se moquer des chrétiens, les maltraiter et 
rejeter Dieu, mais maintenant ils en souffrent les terribles conséquences. La seule résurrection 
qu’ils connaîtront se produira au retour du Seigneur lorsqu’ils reviendront physiquement à la vie. 
Cette résurrection pour eux ne sera cependant pas pour le mieux, mais pour le pire. Ils subiront un 
changement entre la période de mille ans, où ils demeurent morts sans revenir à la vie spirituelle, 
et le moment du jugement dernier, où ils subiront immédiatement la seconde mort. 

En quoi consiste la seconde mort? 

Elle surviendra pour les incroyants au jugement dernier et consistera à être « jetés dans l’étang de 
feu. C’est la seconde mort, l’étang de feu. Quiconque ne fut pas trouvé inscrit dans le livre de vie 
fut jeté dans l’étang de feu. » (20:14-15). La seconde mort est donc la mort éternelle, le châtiment 
éternel qui frappera tous ceux qui auront rejeté le Seigneur ainsi que le témoignage de ses fidèles. 

5.  Les privilèges et responsabilités de participer à ce règne (20:6) 

Le passage se conclut par une nouvelle béatitude, la cinquième de l’Apocalypse. « Heureux et 
saints ceux qui ont part à la première résurrection! La seconde mort n’a pas de pouvoir sur eux, 
mais ils seront sacrificateurs de Dieu et du Christ, et ils régneront avec lui pendant les mille ans. » 
(20:6). Celui qui a part à la première résurrection peut avoir souffert à cause de sa foi et peut 
même être mort par amour pour Dieu, mais il est béni, heureux dans son état présent. En plus 
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d’être « heureux », il est également « saint ». Il est totalement sanctifié, il n’a plus aucun péché! Il 
vit dans la présence bénie du Seigneur. « Heureux les morts qui meurent dans le Seigneur, dès à 
présent! Oui, dit l’Esprit, afin qu’ils se reposent de leurs travaux, car leurs œuvres les suivent. » 
(14:13). 

Pour quelles raisons ceux qui ont part à la première résurrection sont-ils déclarés « heureux et 
saints »? 

Tout d’abord pour une raison négative : « La seconde mort n’a pas de pouvoir sur eux. » (20:6). Ce 
verset confirme encore une fois que « la première résurrection » à laquelle les croyants ont part 
n’est pas une résurrection physique. Car si ces chrétiens avaient déjà leurs corps glorifiés, ils 
jouiraient déjà pleinement de la vie éternelle à venir. S’ils étaient déjà ressuscités physiquement, 
quelle utilité y aurait-il à dire que la seconde mort n’a pas de pouvoir sur eux? Cette déclaration est 
utile pour mieux comprendre la situation des croyants qui sont morts et qui ne sont pas encore 
ressuscités physiquement. En ce qui les concerne, la seconde mort n’existe plus. La vie et le règne 
de mille ans qu’ils partagent avec Jésus au ciel préparent et garantissent la résurrection du corps 
et la vie éternelle à laquelle ils auront pleinement part lors du retour glorieux du Seigneur. Quelle 
grande bénédiction! Le châtiment éternel n’atteindra jamais les élus qui sont morts en étant restés 
fidèles à la Parole de Dieu! 

La raison positive de cette béatitude est la suivante : « Ils seront sacrificateurs de Dieu et du Christ 
et ils régneront avec lui pendant les mille ans. » (20:6). Il est remarquable que, pour décrire leur 
bonheur, ce soit le futur qui est employé et non le présent. Cela confirme la solide certitude de la 
promesse donnée. Les fonctions qu’ils occuperont donnent une perspective à leur bonheur. Ils 
seront consacrés à l’office de sacrificateurs et de rois au service de Dieu et de son Christ. 

Nous nous imaginons parfois que, lorsque nous quitterons cette terre pour aller rejoindre le 
Seigneur, nous n’aurons pas grand-chose à faire. Nous avons peur de trouver le temps long et 
monotone. Pas du tout! Notre texte nous assure que nous serons bien occupés. Ceux qui 
persévèrent dans la foi durant cette vie occuperont les fonctions importantes de sacrificateurs et de 
rois à leur mort! 

Ces fonctions ont en réalité déjà commencé pour nous sur la terre. « À celui qui nous aime, qui 
nous a délivrés de nos péchés par son sang, et qui a fait de nous un royaume, des sacrificateurs 
pour Dieu, son Père, à lui la gloire et le pouvoir aux siècles des siècles! » (1:5-6). En tant que 
sacrificateurs, nous nous offrons à Dieu en un vivant sacrifice de reconnaissance (Romains 12:1-
2). En tant que rois, nous combattons dans cette vie contre le péché et le diable, avec une 
conscience libre. Mais à notre mort, nos fonctions royales et sacerdotales ne s’arrêteront pas. 
Nous régnerons encore plus pleinement avec notre Seigneur. Il n’y aura plus aucun péché qui 
dominera sur nous ou qui exercera une influence sur nous. Nous nous offrirons encore plus 
pleinement au service du Seigneur en un vivant sacrifice de louange et de reconnaissance. Ceux 
qui demeurent fidèles durant cette vie seront actifs à servir et à régner avec le Seigneur pendant 
mille ans, c’est-à-dire pendant toute la période entre la première venue de Jésus et son retour 
glorieux, sans que rien ni personne ne les sépare de l’amour de Dieu qui est en Jésus-Christ 
(Romains 8:35). Voilà de belles et grandes raisons d’être déclarés « heureux et saints »! 

Ce n’est certainement pas dans un millénium terrestre que ces fonctions royales et sacerdotales 
pourront être ainsi exercées, aussi beau et paisible ce règne puisse-t-il être décrit par les 
prémillénaristes. Car, d’après eux, Jésus avec les saints régneraient sur terre sur des foules de 
gens non régénérés qui, à la fin de ce millénium, finiraient par se révolter pour le grand combat 
final. Quel étrange règne de Jésus qui, pendant mille ans, se serait prétendument efforcé 
d’imposer sa loi sur des non-croyants! Cet étrange mélange entre le corruptible et l’incorruptible 
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n’a aucun fondement biblique. Le règne dans lequel les croyants décédés sont entrés est un règne 
bien plus beau et glorieux. Quand les mille ans seront accomplis, le diable et les nations se 
soulèveront effectivement contre Dieu (20:7-10), mais cela n’affectera d’aucune manière le 
bonheur et la sainteté de ceux qui ont part à la première résurrection. Cette révolte finale 
n’enlèvera rien au règne actuel de Jésus-Christ et de ceux qui sont morts unis à lui. Ce sera 
simplement le dernier acte sur terre en vue d’exercer le jugement dernier et d’amener toutes 
choses à leur but. 

Paulin Bédard, pasteur 
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